FETE de la ROSIERE 26 Juillet 2026

· Introduction de la cérémonie :  Pierre-Henri Legrand

A mon tour de vous souhaiter à tous, la bienvenue en cette église Saint Jean. Bienvenue en particulier à Sorenza, notre rosière , Marie et Capucine, ses demoiselles d’honneur et Anne, sa marraine de ce jour…

Merci Sorenza d’avoir accepté de partager ton sourire pour cette fête… Tu as mobilisé toutes les énergies possibles pour que cette célébration soit belle et te corresponde. Tu es entourée de membres de la Communauté Foi et Lumière et de Ladassol  , deux lieux où tu cultives deux valeurs essentielles : l’amitié et la solidarité, deux lieux où les différences sont considérées comme des richesses. Merci à vous d’être là auprès de Sorenza

Enfin, merci à vous tous ici présents, merci aux membres du Comité des fêtes, aux élus  …Quelque soient vos convictions, vous êtes invités à recevoir ces paroles et ces gestes qui donnent le sens à cette fête de la Rosière :Regardez bien la couverture de ce livret réalisée par Sorenza, Marie et Capucine… Sur cet arc en ciel, symbole de l’unité dans la diversité, figurent tous les ingrédients de notre célébration : l’amitié, le rameau de la paix, le pain du partage, l’étoile pour la parole de Jésus qui nous guide, la prière et la présence divine… Tout cela est un chemin de vie qui va au-delà de notre célébration et sur lequel l’Esprit de Dieu comme une colombe peut nous aider à rester toujours porteur d’un regard d’Espérance et de charité 

Laissons-nous donc accueillir par Dieu, présent au cœur de tout amour: Au nom du Père +

Et chantons notre joie

Chant : « Jubilez, criez de joie »
HOMELIE
Dans cet Evangile , Jésus nous donne trois paraboles, des petites histoires qui ont pour but de nous faire découvrir ce que Dieu veut pour nous… Elles peuvent nous paraître un peu éloignées de nos vies et pourtant… L’enjeu, c’est de savoir à quel essentiel, nous allons donner notre vie… Le Royaume de Dieu, c’est l’Amour, c’est LA rencontre avec une capacité d’aimer sans limite… 3 paraboles donc et finalement 4 histoires de vie :

Le laboureur d’abord qui découvre par hasard un trésor et vend tout ce qu’il a pour acheter ce sol qui contient ce trésor… Combien de chemin de foi, combien d’histoire d’amour ne débutent-ils pas par ce qu’on appelle un hasard, ou la Providence ou pour moi, un signe de Dieu… ?

La seconde histoire, celle du négociant en perle, c’est celle d’un passionné : il cherche dans sa spécialité à trouver le meilleur, la plus belle perle et pour elle , il quitte tout, … N’est-ce pas le parcours de vie de ceux qui creusent leur foi, leur amour de Dieu et qui y consacrent chaque jour de leur vie ou encore, celui de ceux qui donnent toute leur vie pour une cause humanitaire.. ?

Le troisième, le pêcheur, est celui qui réussit professionnellement : ses affaires prospèrent à foison… Mais il lui faut trier parce que tout ce qui s’offre à lui n’est pas si bon… Comment dans nos réussites, n’avons-nous pas à faire la part des choses, comment nous rejetons ce qui n’est pas de bons fruits pour aimer.. ?

Et la quatrième histoire n’est plus une parabole mais celle d’un scribe juif, lui qui a connaît tout de sa religion, et pour qui, suivre le Christ vient bousculer, bouleverser ses connaissances et il va lui falloir dans sa nouvelle vie, conjuguer ce vieux socle qui l’habite et le nouveau reçu ...C’est un peu l’histoire des convertis, de ces baptisés adultes qui doivent vivre la nouveauté de leur vie sans rejeter totalement leur passé..

Jésus nous montre donc qu’on ne peut accéder à l’amour de Dieu sans faire bouger les lignes de nos vies… Vous êtes encore jeunes mais la vie vous a déjà appris qu’en toute occasion, il y a des choix à faire ;

Vivre en aimant peut arriver comme un trésor inattendu, encore faut-il avoir le cœur ouvert , accepter l’imprévu…Cela peut être le fruit d’une passion, encore faut-il accepter de se séparer de ce qui nous retient dans le passé ou dans nos certitudes… Il se peut que nous ayons une vie comblée de richesses et d’amis et ne pas voir malheureusement ce qui au milieu de l’abondance se révèle être de faux amis, de fausses bonnes idées… Il est aussi des moments dans la vie où pour aimer, je dois conjuguer entre mon héritage familial, physique, psychique et de nouveaux dons, de nouvelles facultés qui s’ouvrent à moi…

Tout le monde peut faire cette lecture pour sa vie, croyant, non croyant… Par contre, en s’appuyant sur Dieu, en le reconnaissant à la source de tout amour, nous trouvons un allié, un soutien qui nous amène à nous décentrer de nous-même, à nous ouvrir à l’autre, aux évènements en recevant tout de la vie comme un don, une richesse et même si cela passe par des épreuves… En s’appuyant sur Dieu, sur son amour, nous développons notre propre capacité à nous aimer quel que soit nos fragilités, nos limites, nos imperfections et nous nous ouvrons alors à l’amour des autres… Ce sont bien les deux commandements que le Christ nous a donné : aimer Dieu comme Dieu nous aime et aimer notre prochain comme soi-même… C’est vivre de ces deux réalités qui nous fait entrer dans le royaume de Dieu

Enfin, pour illustrer  cette richesse que de choisir sa vie et de la choisir avec Dieu, je ne peux que vous invitez à découvrir ou redécouvrir le combat de Martin Luther King dont nous venons d’entendre ce texte assez célèbre, en particulier son combat pour l’égalité de tous sans distinction de couleur de peau…La perle qu’il a trouvée, c’est qu’à l’image de Dieu, TOUS les hommes sont faits pour être aimés et pour aimer et dans la fougue de son combat, il a dû choisir parmi tout ce qui s’offrait,  les moyens conformes à son rêve et il a choisi la non-violence, il a rejeté toute violence et il a choisi que l’amour ne peut se manifester que par l’amour et il a tout donné pour cela, y compris sa vie…

Voilà, nous ne sommes pas tous appelés à devenir martyre mais on a tous la possibilité quel que soit nos moyens, notre condition physique, intellectuelle, on a tous la possibilité de faire grandir le Royaume d’Amour, le Royaume de Dieu, là où nous sommes par de petits gestes et en rejetant tous les vieux habits qui nous encombrent parfois : préjugés, rancunes, rumeurs, pessimisme, etc… Et notre société, notre pays a besoin de retrouver plus que jamais l’essentiel de sa devise, la Fraternité sans laquelle, les deux autres n’ont pas de saveur…

Ce que vous faites aujourd’hui, ce que nous essayons de vivre par cette fête, c’est une petite goutte d’eau dans l’océan mais chacune de ces gouttes génère une onde sur la surface de nos vies bien plus importante que nous ne pouvons l’imaginer… En tout cas, le cœur de Dieu s’en réjouit…
